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Quelques heures avant le drame

survenu à Saint-Tharcisius, Un homme

grandement apprécié et très impliqué

dans La Matapédia, Nicolas Demers, est

la victime de l’accident de motoneige

survenu, le 5 mars dernier, dans un

sentier fédéré à proximité du chemin du

Lac-Gauthier, à Sainte-Irène.

Originaire de Sayabec, l’homme de 43 ans

circulait seul sur sa  motoneige, vers 15 h,

lorsqu’il aurait manqué un virage avant de

percuter violemment un arbre.

Un ami qui circulait derrière lui sur une

autre motoneige a rapidement contacté

les services d’urgence.

Un enquêteur spécialisé en scène de

collision de la Sureté du Québec s’est

rendu sur place afin d’analyser les

circonstances de l’accident. Aucun

élément criminel n’a été révélé. 

Depuis l’annonce de sa mort, des

centaines de messages ont été écrits
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sur les réseaux sociaux afin de lui rendre

hommage. 

« Tu es la personne la plus généreuse et

impliquée que je connaisse. Tu es

toujours là pour tes amis. Tu m’appelles

toujours à ma fête et tu n’en rates pas

une. T’es un vrai bon Jack. T’es un ami

précieux », a mentionné une amie du

défunt sur sa page Facebook, Isabelle

Paquin.

Annonce bouleversante

Bien connu dans le milieu agricole, M.

Demers a participé à la quatrième saison

de « L’Amour est dans le pré », en 2016. 

Producteur laitier, céréalier et  passionné

de génétique, bâtisseur de communauté,

il était surtout très impliqué dans

plusieurs projets et organismes locaux.

L’annonce de son décès a

particulièrement bouleversé la

population de La Matapédia. « Nicolas

avait une joie de vivre remarquable et 

Saint-Tharcisius : la mairesse invite à chercher de l’aide
La mairesse de Saint-Tharcisius, Sophie

Lapointe, invite la population à ne pas

rester seule avec sa peine à la suite de

l’incendie mortel, survenu dans la nuit

du 5 au 6 mars, qui a coûté la vie à une

mère de famille, Karolane Leclerc et à sa

fille de trois ans, Lily.

Michel Germain.

Dévouement envers sa communauté.

Pour sa part, l’entreprise Machinerie

J.N.G. Thériault, où il travaillait

récemment, a également tenu à lui

rendre hommage, soulignant que sa

bonne humeur, son dynamisme et son

dévouement envers sa communauté.

était un organisateur hors pair. Je l’ai

connu lorsqu’il avait mis sur pied une

soirée d’encouragement pour Carolanne

D’Astous-Paquet, qui participait à Star

Académie.

Par la suite, la Fondation Jennely-

Germain a pu compter sur sa grande

générosité à plusieurs reprises. », a écrit

’ex-descripteur des matchs de l’Océanic, 

Olivier Therriault

Grandement impliqué dans La Matapédia
Nicolas Demers meurt en motoneige

Olivier Therriault

Dans un message transmis samedi en

soirée, elle a encouragé toute personne

éprouvant le besoin de parler ou de

recevoir de l’aide à communiquer avec la

ligne 811, option 2, afin d’obtenir du

soutien psychosocial. Sophie Lapointe

souligne que la tragédie secoue 

profondément la petite communauté et

que des ressources sont disponibles pour

soutenir les citoyens touchés par

l’événement.

« Nos pensées sont avec la famille et les

proches. Tant l’équipe municipale que nos

concitoyennes et concitoyens, tout le

monde est touché et affecté. Les

professionnels du CISSS sont disponibles

au 811 option 2 pour offrir du soutien à

celles et ceux qui en ont besoin. Notre

communauté est tissée serrée, tout le

monde se connaît et nous savons que

collectivement nous sommes capables de

nous soutenir et de surmonter les

épreuves », affirme la mairesse.

L Sûreté du Québec a confirmé, samedi

en journée, la découverte de restes

humains sur les lieux du sinistre.

L’incendie, qui s’est déclaré vers 3 h 40 a

mobilisé une vingtaine de pompiers

provenant de quatre casernes. À

l’arrivée des secours, le bâtiment était

déjà la proie des flammes.

Appel à l’aide pour la famille

Dans la foulée du drame, des proches de

la famille ont commencé à se mobiliser.

Sur sa page Facebook, le président de la

Fondation Jennely Germain, Michel

Germain, a indiqué qu’il demanderait la 

tenue d’une réunion d’urgence du

conseil d’administration de

l’organisme afin d’évaluer l’aide

financière qui pourrait être offerte à

la famille. 

« C’est épouvantable ce qui vient de se

produire, j’ai peine à y croire et le

cœur lourd », a-t-il écrit, rappelant que

Karolane Leclerc avait été sa belle-

fille pendant près de 10 ans.

Karolane Leclerc était notamment

propriétaire de l’entreprise Karo et

ses animaux, une ferme d’élevage

multi-espèces et de permaculture

située à Saint-Tharcisius. 

https://journallesoir.ca/2026/03/06/motoneige-un-homme-perd-la-vie-a-sainte-irene/
https://journallesoir.ca/2026/03/06/motoneige-un-homme-perd-la-vie-a-sainte-irene/
https://journallesoir.ca/2026/03/06/motoneige-un-homme-perd-la-vie-a-sainte-irene/
https://journallesoir.ca/2026/03/06/la-matapedia-en-deuil-nicolas-demers-meurt-en-motoneige-2/
https://journallesoir.ca/2026/03/06/la-matapedia-en-deuil-nicolas-demers-meurt-en-motoneige-2/
https://journallesoir.ca/2026/03/07/incendie-a-saint-tharcisius-des-restes-humains-retrouves/
https://journallesoir.ca/2026/03/07/incendie-a-saint-tharcisius-des-restes-humains-retrouves/


Michel Fugère en compagnie de sa fille de trois ans, Lily (Photo tirée de Facebook)

Olivier Therriault
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Le père de famille impliqué dans

l’incendie mortel d’une résidence de

Saint-Tharcisius, dans la nuit du 5 au

6 mars, jure qu’il a tout tenté pour

sauver sa conjointe et sa fille,

décédées dans les flammes. « J’ai le

cœur en mille miettes de ne pas avoir

réussi à les faire sortir », a exprimé

émotivement Michel Fugère.

« Je suis entré dans la maison enflammée

pour les faire sortir. J’ai réussi de peine et

de misère à ouvrir la fenêtre de la

chambre », a-t-il raconté au journaliste

Jérémy Bernier, du Journal de Québec,

depuis son lit d’hôpital. 

L’homme de 57 ans venait de partir au

travail, dans la nuit du 5 au 6 ans, quand

sa conjointe, Karolane Leclerc, 34 ans, l’a

appelé en panique pour signaler que « le

feu était pris ». 

À son retour immédiat, les flammes

avaient déjà gagné l’escalier de l’entrée. Il

a mentionné que madame Leclerc était

coincée dans une chambre, tenant leur

fille, Lily, âgée de 3 ans, dans ses bras.

« Je suis entré dans la maison enflammée

pour les faire sortir. J’ai réussi de peine et

de misère à ouvrir la fenêtre de la

chambre », a déploré monsieur Fugère. Le

père a alors sauté par la fenêtre du 2e

étage pour pouvoir attraper sa fille et sa

femme. Mais une fois rendu au sol, il

n’avait plus de réponse. Le temps d’aller

chercher une échelle pour grimper, les

flammes s’échappaient déjà par la

fenêtre.

« La fumée était extrêmement dense,

elle a dû perdre connaissance. Je n’ai

pas réussi à sauver mes deux amours »,

a-t-il expliqué au Journal de Québec

Colonne vertébrale fracturée

Dans la foulée des événements, Michel

Fugère s’est fracturé la colonne

vertébrale, en plus de souffrir de

nombreuses brûlures. 

Une campagne de sociofinancement

plateforme GoFundMe. a été lancée à la

suite du drame. En date du 10 mars, elle

dépassait les 25 000$. 

Michel Fugère demeure sous le choc à la suite du drame

« Le père a tout tenté pour sauver « ses amours »

Karolane Leclerc  (Photo tirée de Facebook)

https://www.facebook.com/karolane.leclerc.5?__tn__=-UC*F


Le baccalauréat en psychosociologie des relations
humaines de l’Université du Québec à Rimouski
(UQAR) fait actuellement l’objet d’une enquête
externe, déclenchée à l’automne dernier après la
réception de nouvelles informations concernant le
programme.

organisationnel, avec des débouchés dans les services

sociaux, communautaires ou en coordination de

projets.

Plusieurs anciens étudiants indiquent que des cours les

amenaient à explorer leur vie personnelle, y compris

des expériences difficiles ou traumatisantes. Les

activités comprenaient des  journaux de bord, des

cercles de parole et l’exploration de l’histoire familiale,

parfois décrites comme émotionnellement

éprouvantes. Certains témoignages mentionnent

également la participation à des activités rituelles ou

symboliques, issues de traditions autochtones ou

inspirées du chamanisme. Comme l’explique La Presse,  

L’Univrsité du Québec à Rimouski fait l’objet d’une enquête externe sur son baccalauréat en psychosociologie. (Photo Le Soir- Olivier Therriault) 

UQAR : enquête
externe sur le

programme en
psychosociologie

UQAR : enquête
externe sur le

programme en
psychosociologie

ces pratiques avaient déjà soulevé des

préoccupations en 2009, lorsque des psychiatres

du Bas-Saint-Laurent avaient dénoncé des

expériences jugées potentiellement

déstabilisantes.

Malgré ces alertes, certains enseignants affirment

que des méthodes similaires ont perduré jusqu’à

aujourd’hui. L’UQAR assure qu’elle prend toute

situation signalée au sérieux et rappelle qu’une

révision du programme avait été amorcée en 2014

et finalisée en 2017. La nouvelle enquête externe

vise à examiner les préoccupations récemment

rapportées. 

Comme le rapporte La Presse, ce baccalauréat créé il y a

25 ans et unique au Québec forme des professionnels de

l’intervention et de l’accompagnement auprès d’individus

et de groupes. Le programme combine études des

relations humaines, communication et développement

Olivier Therriault
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https://journallesoir.ca/2026/03/09/uqar-enquete-externe-sur-le-programme-en-psychosociologie/
https://journallesoir.ca/2026/03/09/uqar-enquete-externe-sur-le-programme-en-psychosociologie/
https://journallesoir.ca/2026/03/09/uqar-enquete-externe-sur-le-programme-en-psychosociologie/


Psychosociologie à l’UQAR:
une diplômée témoigne
Une diplômée du programme de baccalauréat en
psychosociologie des relations humaines de l’Université du
Québec à Rimouski (UQAR), Josée Boucher, témoigne de son
vécu, elle qui a suivi cette formation de 2000 à 2003.

Alexandre D’Astous

Elle confirme les faits rapportés en

début de semaine dans les médias et

ayant mené au déclenchement d’une

enquête externe.

« Lorsque l’article est sorti, je me suis

réjoui que ça sorte enfin. Je confirme

tout ce qui a été écrit dans Le Soir et

de La Presse. C’est aberrant ce que j’ai

vécu pendant trois ans. Je suis une

personne rationnelle. Avant, j’ai fait un

DEC en laboratoire médical et un

certificat en administration. Je voulais

me réorienter vers les relations

humaines », raconte-t-elle.

Madame Boucher s’inscrit donc à la

formation en psychosociologie. Elle

est la plus âgée du groupe à 40 ans.

Elle déchante rapidement. 

« Au début, nous sommes allés au

Village des Sources. Les étudiants

passaient un après l’autre pour

raconter leurs difficultés. C’étaient

des maganés de la vie. Ce que je

trouvais aberrant, c’est que la

majorité des étudiants étaient au

début de la vingtaine et que plusieurs 

n’avaient pas fait de cégep, certains

n’avaient pas de secondaire 5, mais

ils étaient admissibles à l’université

parce qu’ils avaient 21 ans. Le

problème, c’est que pour être

admis sans être passé par le cégep,

il faut avoir une expérience

pertinente à la formation. Il y en a

un qui était itinérant à Montréal,

donc qualifié, selon les

responsables, pour intervenir en

itinérance », mentionne l’ex-

étudiante.

Plans de cours

Josée Boucher se rappelle que,

dans certains cours, les étudiants

négociaient le plan de cours afin de

l’alléger. 

« Tout le monde vomissait ses

douleurs et ses fragilités. Je n’en

revenais pas. Le mot jugement dans

ce bac, c’est comme une tare. Ils

disent que ce n’est que de la théorie

à rejeter, puisque tu es ton outil de

travail, que ton vécu te sert de

formation. »
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L’atrium de l’Université du Québec à Rimouski  (Photo Le Soir- Olivier Therriault)
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Le développement rapide de la
filière éolienne suscite de plus en
plus de réticences et d’opposition au
Bas-Saint-Laurent. Des comités de
citoyens réclament davantage de
transparence de la part des
promoteurs et demandent la tenue
d’un débat public sur l’avenir de
l’éolien dans la région.

Selon ces groupes, les projets se

multiplient sur le territoire sans que les

impacts cumulatifs sur l’environnement,

la faune et les communautés soient

pleinement évalués.

D’ici quelques années, le Bas-Saint-

Laurent pourrait accueillir jusqu’à 1000

éoliennes. Faire de la région une plaque

tournante de l’éolien au Québec risque,

selon certains citoyens, de transformer

radicalement le paysage.

« Les projets vont vite. Il y a des zones

potentielles pour des milliers de

mégawatts, des ententes sont signées et

les citoyens l’apprennent par les médias. Il

me semble qu’on pourrait nous consulter

», estime Tina Daudelin, du Comité Éoloin

au Témiscouata.

 

Des comités de citoyens sont maintenant

actifs dans la majorité des MRC du Bas-

Saint-Laurent. Ils dénoncent notamment

le fait que les projets soient évalués

individuellement. Parmi eux, le groupe

Mobilisation Forêt Pointe-au-Père

réclame la tenue d’un Bureau d’audiences

publiques sur l’environnement (BAPE)

générique sur l’éolien.

« Ce qui s’en vient comme menace pour le

territoire, c’est le développement de

l’éolien à grande échelle. De grandes

zones sont à l’étude. Sans vue d’ensemble,

il devient difficile de savoir quel territoire

ne sera pas affecté », explique sa porte-

parole, Lysane Picker-Paquin.

Manque de transparence 

Les regroupements citoyens critiquent

également le manque d’information

entourant la stratégie de développement

de la filière éolienne. « On souhaite une

information claire, complète et

transparente, et qu’elle soit fournie avant

la signature d’ententes », affirme Tina

Daudelin.

Sans s’opposer à tous les projets éoliens,

Bruno St-Pierre

Aménagement du territoire au Bas-Saint-Laurent

L’essor de l’éolien suscite des inquiétudes

les groupes remettent en question les

bénéfices souvent avancés par les

promoteurs. Selon eux, il est difficile de

parler d’acceptabilité sociale lorsque

plusieurs des acteurs qui s’expriment

publiquement sont aussi impliqués

financièrement dans les projets. « On

parle beaucoup des avantages

économiques, mais il faut aussi parler des

coûts sociaux et environnementaux »,

ajoute madame Daudelin.

Jusqu’à maintenant, les comités

citoyens ont tenu deux rencontres

de mobilisation afin d’unir leurs

efforts. Ils souhaitent également

rencontrer des propriétaires

directement concernés par les

projets.

Lysane Picker-Paquin, de Mobilisation Forêt Pointe-au-Père (Photo capture d’écran)

Le Bas-Saint-Laurent deviendra une plaque tournante de l’éolien au Québec. (Photo courtoisie)

Des citoyens approchés
Selon Lysane Picker-Paquin, des
promoteurs auraient déjà approché
des citoyens à Saint-Valérien et Les
Hauteurs pour leur proposer des
ententes d’installation d’éoliennes.

Bruno St-Pierre

« Tout cela se fait avant même qu’il y ait

des consultations publiques et que la

population soit informée », dit-elle. Les

groupes demandent aussi davantage de

transparence de la part de l’Alliance de

l’énergie de l’Est. « Ce sont des fonds

publics, mais comme l’organisation est

constituée en société en commandite,

 

l’accès à l’information n’est pas le

même que pour un organisme

public », déplore madame Picker-

Paquin.

Le développement de nouveaux

parcs éoliens soulève également

des inquiétudes concernant les

infrastructures nécessaires pour

transporter l’électricité produite.

Pour répondre à la demande,

Hydro-Québec prévoit construire

une nouvelle ligne de transport à

haute tension entre le

Témiscouata à Thetford Mines. 



Le Phare : sa hauteur dénoncée

 
Des citoyens ont pris la parole lors de la période de question de la séance du

conseil municipal de Rimouski, le 9 mars dernier, pour faire part de leurs

inquiétudes par rapport à la hauteur du projet Le Phare, du Groupe DTM, qui

prévoit la construction d’une tour de 140 logements sur 17 étages au centre-

ville, évaluée entre 40 et 50 M$, à l’angle des rues Saint-Germain Est et Julien-

Réhel.

Une esquisse du projet Le Phare, prévu au centre-ville de Rimouski. La construction de la
tour de 17 étages est évaluée entre 40 à 50 M$.  (Image courtoisie)

Alexandre D’Astous 
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Ces interventions ont suivi l’adoption du premier projet de règlement visant à accorder une

dérogation au promoteur pour la hauteur du bâtiment, qui est actuellement limitée à 12

étages dans la réglementation. Les conseillers Alain Martineau (Bic) et Élise Gagnon (Saint-

Germain) ont voté contre le projet de règlement. Ils se sont dits en faveur du projet, mais

contre la hauteur. « C’est surtout la hauteur qui fait réagir. Ce n’est pas tant le projet ou le

lieu », commente la mairesse suppléante, Julie Carré, qui a présidé la séance du conseil en

l’absence du maire, Guy Caron.

Elle rappelle que la Ville doit se conformer aux orientations gouvernementales en matière

d’aménagement du territoire, lesquelles se déclinent ensuite dans le schéma

d’aménagement de la MRC, puis dans le plan d’urbanisme municipal. « Les gens ne sont pas

habitués de voir des tours apparaître. Même le projet Angus a fait cligner les yeux de

plusieurs personnes. Il va falloir s’habituer parce que c’est la nouvelle façon de développer

dans les villes, pas seulement à Rimouski », mentionne madame Carré.

La mairesse suppléante précise que les gens vont pouvoir s’exprimer à la séance du 23 mars

lors de la consultation publique sur le projet de règlement, ainsi que sur le site Internet de

la Ville. Par la suite, le conseil devra statuer sur l’adoption du règlement.



Jonathan Brisson, un ex-éducateur du centre

jeunesse de Trois-Pistoles, a été reconnu

coupable le 25 février dernier au palais de justice

de Rimouski de quatre chefs d’accusation pour

avoir commis des gestes de nature sexuelle

envers une adolescente de moins de 16 ans qui

était alors sous sa responsabilité.

Un homme de 57 ans meurt dans un incendie
Un homme de 57 ans a perdu la vie à la suite d’un

incendie survenu le 10 mars, vers 7 h 30, dans une

résidence de la rue Saint-Michel, à Matane.

Un ex-éducateur coupable d’agression sexuelle

Alexandre D’Astous

Le Rimouskois Jonathan Brisson était éducateur du centre jeunesse de Trois-Pistoles. (Photo tirée de Facebook)
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Selon le récit effectué par le procureur de la Couronne,

Me Alex Turcotte, à la suite du plaidoyer de culpabilité

de l’accusé, les faits se sont déroulés sur une période

d’environ deux ans. Ils ont débuté en 2020 lors de

l’arrivée de la victime au centre jeunesse.

L’accusé a d’abord rencontré la victime en 2020,

lorsqu’elle est arrivée au centre jeunesse. Il y a d’abord

eu des contacts sexuels, puis ensuite des relations

sexuelles complètes. 

En décembre 2022, le CISSS du Bas-Saint-Laurent a

congédié l’accusé qui a été arrêté en novembre 2023.

Représentations sur sentence

Les représentations sur sentence ont également eu

lieu le 25 février dernier. Le ministère public réclame

une peine de quatre ans de prison tandis qu’en

défense, Me Caroline Bérubé estime qu’une peine de

12 à 24 mois servirait les fins de la justice.

Le juge de la Cour du Québec, Richard Côté, fera

connaître sa décision sur la peine le 27 mars. Jonathan

Brisson demeure en liberté d’ici là.

 

Olivier Therriault

À l’arrivée des premiers intervenants, la résidence était

déjà la proie des flammes. L’occupant des lieux,

grièvement blessé, a été pris en charge par les premiers

répondants avant d’être transporté à l’hôpital. Son

décès a été constaté peu de temps après son

arrivée. La Sûreté du Québec a confié l’enquête à sa

Division des crimes majeurs afin de faire la lumière

sur les causes et les circonstances entourant

l’incendie.

Pour l’instant, il est encore tôt pour déterminer ce

qui aurait pu mener à cet événement. 



Faillite de la SOPER : Technipro 
BSL abandonne sa poursuite

totalité avec l’ajout d’une garderie, en

2023, dans l’immeuble Novarium à

Rimouski.

Groupe immobilier Tanguay

Le recours judiciaire avait par la suite

été joint à celui du Groupe immobilier

Tanguay, qui poursuit également la

Ville de Rimouski, la MRC de

Rimouski-Neigette et d’anciens

membres du conseil d’administration

de la SOPER.

Les deux dossiers présentaient

l’allégation selon laquelle la disparition

de l’organisme de développement

économique aurait été orchestrée.

Le conseil municipal de Rimouski a

adopté le 9 mars dernier, en séance

publique, un acte de désistement qui met

officiellement un terme aux procédures

judiciaires. Le document a été signé par

l’entreprise le 25 février dernier.

Rejoint par Le Soir.ca dans un échange de

textos, alors qu’il se trouvait à l’extérieur

du pays, le propriétaire de l’entreprise,

Marc Pigeon, confirme qu’il souhaite «

passer à autre chose ».

Déposée en juin dernier, la poursuite

réclamait 272 472 $ auxquels

s’ajoutaient des intérêts de 8 % calculés

depuis le 1er octobre 2024. L’entreprise

soutenait ne pas avoir été payée en 

L’entreprise Technipro BSL met fin à la poursuite qu’elle avait intentée
contre la Ville de Rimouski, la MRC de Rimouski-Neigette et 11 anciens
administrateurs de la Société de promotion économique de Rimouski
(SOPER).

Ronald Audet : procès de quatre
jours en mai pour crimes sexuels
Le procès de quatre jours de Ronald Audet, ce Mont-Jolien de 88 ans
qui fait face à trois chefs d’accusation en matière de crimes sexuels, se
tiendra du 19 au 22 mai au palais de justice de Rimouski.

Alexandre D’Astous

À noter qu’il s’agit d’un dossier

différent que celui pour lequel un

procès a débuté en janvier. Il se

poursuivra dans la semaine du 11 mai

prochain. Les dates devaient

initialement être fixées, le 9 mars, au

palais de justice de Rimouski, mais les

dossiers ont été devancés au 26

janvier pour fixer le procès. 

Ronald Audet a été déclaré apte à

subir son procès au terme d’une

deuxième évaluation sur son aptitude.

révu initialement à compter du 30 juin

2025, le procès avait été reporté du 26

au 29 août au palais de justice de 

Rimouski, avant qu’une nouvelle

évaluation psychiatrique ne soit

demandée, ce qui avait entraîné un

deuxième report.

Ronald Audet fait face à deux chefs

d’accusation d’attentat à la pudeur et

un de grossière indécence. Le

vocable attentat à la pudeur n’existe

plus aujourd’hui. Il a été remplacé par

celui d’agression sexuelle, mais les

accusations doivent être celles qui

étaient en place au moment des

gestes reprochés. L’octogénaire a été

arrêté le 28 septembre 2023 et

libéré sous promesse de comparaître.

Olivier Therriault

Ronald Audet a été arrêté le 28 septembre 2023.  (Photo courtoisie)

L’édifice du Novarium à Rimouski. (Photo Le Soir.ca- Olivier Therriault)
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https://journallesoir.ca/2025/06/03/cest-regrettable-guy-caron-2/
https://journallesoir.ca/2025/06/03/cest-regrettable-guy-caron-2/
https://journallesoir.ca/2025/06/02/faillite-de-la-soper-au-tour-de-technipro-de-poursuivre/
https://journallesoir.ca/2025/06/02/faillite-de-la-soper-au-tour-de-technipro-de-poursuivre/
https://journallesoir.ca/2025/06/02/faillite-de-la-soper-au-tour-de-technipro-de-poursuivre/
https://journallesoir.ca/2026/01/22/crimes-sexuels-le-proces-de-ronald-audet-est-en-cours/
https://journallesoir.ca/2026/01/22/crimes-sexuels-le-proces-de-ronald-audet-est-en-cours/
https://journallesoir.ca/2026/01/22/crimes-sexuels-le-proces-de-ronald-audet-est-en-cours/


Celles affectées au quart de nuit avaient refusé de

rentrer au travail, le 29 janvier, pour manifester contre

la décision du Centre intégré de santé et de services

sociaux (CISSS) du Bas-Saint-Laurent, seulement 48

heures après l’agression. Une entente a été conclue en

conciliation, comprenant la création d’un groupe de

travail sur la sécurité à l’urgence, au sein duquel les

professionnelles en soins pourront faire valoir leurs

préoccupations.

Or, en date du 5 mars, aucun agent de sécurité n’a été

réaffecté, comme le demandaient les salariées. Elles

estiment que cette mesure demeure essentielle pour 

assurer la sécurité du personnel et des usagers face 

 

Les infirmières de l’urgence de Rimouski

poursuivent leur mobilisation à la suite du

retrait d’un gardien de sécurité supplémentaire

affecté depuis la violente agression qui a fait

quatre blessés parmi des membres du personnel,

le 26 janvier dernier.

Olivier Therriault

Des infirmières de l’urgence de Rimouski devant le grief en format géant affiché sur les portes de l’unité. (Photo courtoisie)
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Urgence de Rimouski : les infirmières maintiennent la pression

enjeux rencontrés quotidiennement. En guise de

protestation, les infirmières de l’urgence ont

procédé à l’affichage d’un grief en format géant

directement sur les portes de l’unité. « Nous restons

solidaires et déterminées à faire valoir nos droits et

à obtenir des conditions de travail sécuritaires et

respectueuses. La mobilisation se poursuit », indique

L’évaluation de Halyanoskyy
se poursuit à Philippe-Pinel 
 

le Syndicat des professionnelles en soins

infirmiers et cardiorespiratoires du Bas-Saint-

Laurent sur sa page Facebook. 

Sa vice-présidente aux relations de travail, Célina

Caron, a indiqué que les incidents violents

deviennent fréquents à l’urgence de Rimouski.

Il a été formellement accusé de quatre chefs

d’accusation pour voies de fait contre deux infirmières,

un préposé aux bénéficiaires et une résidente en

médecine.

En plus de celle survenue en janvier, l’urgence de

l’Hôpital régional de Rimouski a été le théâtre d’une

autre agression physique importante, le 9 février en fin

d’après-midi, alors qu’un homme de 27 ans,

visiblement intoxiqué, a attaqué deux patients qui se

trouvaient dans la salle d’attente de l’établissement.

L’évaluation sur la responsabilité criminelle

d’Andrii Halyanoskyy, arrêté par la Sûreté du

Québec à la suite de l’attaque du 26 janvier

dernier à l’urgence de Rimouski, se poursuit

jusqu’au 23 mars, à la demande de l’Institut

national de psychiatrie légale Philippe-Pinel, où

l’accusé est détenu. (O.T)

https://journallesoir.ca/2026/01/29/urgence-de-rimouski-des-infirmieres-refusent-dentrer-au-travail/
https://journallesoir.ca/2026/01/29/urgence-de-rimouski-des-infirmieres-refusent-dentrer-au-travail/
https://journallesoir.ca/2026/03/05/urgence-de-rimouski-les-infirmieres-maintiennent-la-pression/
https://journallesoir.ca/2025/07/23/quatre-garages-de-camions-lourds-sunissent/
https://journallesoir.ca/2025/07/23/quatre-garages-de-camions-lourds-sunissent/
https://journallesoir.ca/2025/07/23/quatre-garages-de-camions-lourds-sunissent/
https://journallesoir.ca/2026/02/10/hopital-de-rimouski-nouvelle-attaque-denoncee-a-lurgence/
https://journallesoir.ca/2026/02/10/hopital-de-rimouski-nouvelle-attaque-denoncee-a-lurgence/
https://journallesoir.ca/2026/02/10/hopital-de-rimouski-nouvelle-attaque-denoncee-a-lurgence/


Le petit repère, centre de pédiatrie sociale en communauté, tiendra son 4e

Défi d’hiver, ce samedi 14 mars, au centre de plein air Mouski. Cet

événement sportif convie les adeptes de ski de fond et de raquette, en solo,

en famille ou en équipe, d’amasser des fonds pour donner une voix aux

enfants vivant des situations de vulnérabilité.

Olivier Therriault
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Des participants au Défi d’hiver pour Le petit repère (Photo courtoisie Bruno Santerre)

Dans une ambiance chaleureuse et festive, petits et grands pourront profiter

d’une journée animée avec tire d’érable, feu extérieur, guimauves, chocolat

chaud et activités ludiques pour les enfants. La formule d’inscription a été

simplifiée afin de la rendre accessible au plus grand nombre, soit 50 $ en solo

ou en famille (objectif de collecte : 200 $), 100 $ en équipe (2 à 7 personnes)

(objectif de collecte : 1 000 $). 

L’inscription inclut l’accueil, un article de sport offert par La Course à pied, le

repas du midi, des collations, des activités au chalet et un « 4 à 7 » festif avec

musiciens ainsi qu’une consommation. Le Défi d’hiver Le petit repère vise à

amasser 25 000 $ afin de soutenir les services gratuits offerts aux enfants et à

leur famille.

Ambiance festive

« Venez skier ou faire de la raquette dans une ambiance festive et faites une

différence dans la vie des enfants et de leur famille. Faisons de cet événement

une journée mémorable », soutient la pharmacienne propriétaire de la

pharmacie Brunet de Rimouski, Annie Théberge, partenaire de cette 4e édition.

Le petit repère remercie chaleureusement ses partenaires : la Pharmacie

Brunet de Rimouski, la Coopérative de ski de fond Mouski, La Course à pied,

Structure GB et Le Soir.

 

Objectif de 25 000$ pour le 4e Défi d’hiver
Le petit repère : bouger pour faire une différence

7e Guignolée : record de 79 540$

Olivier Therriault

La 7e Guignolée organisée pour Le petit repère- Pédiatrie sociale de

Rimouski-Neigette a permis d’amasser un montant record de 79 540 $, grâce

à la mobilisation de la communauté.

Ce montant surpasse celui enregistré l’an dernier, où 76 244 $ avait été récoltés

lors de la 6e Guignolée en 2024-2025. Plus de 200 bénévoles ont participé aux

activités ainsi que sillonner les rues et les commerces de Rimouski entre le 13

décembre et le 11 janvier. La campagne reposait aussi sur la collaboration de

nombreux partenaires. Quinze commerces ont notamment mis en place des

passerelles avec un produit vedette au profit de l’organisme, tandis que 20

entreprises ont contribué à la collecte.

La guignolée constitue une importante levée de fonds pour assurer l’offre de

services gratuits aux jeunes de 0 à 18 ans en situation de vulnérabilité. 

Fondé en 2019, Le petit repère a pour mission de donner une voix aux enfants

en situation de vulnérabilité de notre communauté et favoriser leur plein

potentiel en offrant un accompagnement médical, social et juridique. Le Centre

est un milieu de vie dans lequel ils reçoivent gratuitement un accompagnement

personnalisé de même que des ateliers et des activités qui favorisent le

développement de leur plein potentiel. Actuellement, Le petit repère

accompagne 178 enfants.

https://journallesoir.ca/2025/02/06/6e-guignolee-du-petit-repere-76-244-amasses-durant-les-fetes/
https://journallesoir.ca/2025/02/06/6e-guignolee-du-petit-repere-76-244-amasses-durant-les-fetes/


Rivière-du-Loup accueille la Finale

régionale de Cégeps en spectacle 

Alexandre D’Astous

Les architectes du son sont les représentants du Cégep de Rimouski (Photo courtoisie)
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L’exposition « Hors les murs, 6e édition »

présentée à la galerie d’art Léonard-Parent

La galerie d’art Léonard-Parent présente l’exposition « Hors les murs, 6e

édition », du programme Arts visuels du Cégep de Rimouski, du 12 mars au 3

avril 2026.

Olivier Therriault

Le Réseau intercollégial des activités socioculturelles du Québec (RIASQ)

annonce la tenue des finales régionales de la 47e présentation de Cégeps en

spectacle. Le Cégep de Rivière-du-Loup sera l’hôte de l’un de ces cinq

spectacles le samedi 21 mars, au Centre culturel Berger. 

Cette soirée présentera les numéros lauréats des finales locales de 13 cégeps de

l’Est-du-Québec, dont celui de Rimouski.

En février dernier, le duo « Les architectes du son », formé de Pierre Adonis

Tanoh et Sem Abe, étudiant respectivement au Cégep de Rimouski et à l’Institut

maritime du Québec (IMQ), a conquis le jury lors de la finale locale par son

charisme, son dynamisme, l’originalité et la qualité du partage musicale et sa

savoureuse touche d'humour. Ce prix est accompagné d’une bourse de 500 $ qui

sera offerte au Gala de la réussite en avril prochain.

Les deux numéros gagnants de cette finale régionale décrocheront un accès à la

finale nationale prévue le 25 avril prochain au campus de Val-d’Or du Cégep de

l’Abitibi-Témiscamingue, en plus de recevoir chacun une bourse de 750 $,

offerte par Desjardins et par la Fédération des télévisions communautaires

autonomes du Québec. De plus, une multitude de prix seront remis parmi

l’ensemble des finalistes régionaux, selon leur discipline artistique. Les

personnes qui souhaitent assister au spectacle peuvent se procurer des billets

en ligne au coût de 20 $.

Simultanément, le Cégep de Rivière-du-Loup, le Cégep André-Laurendeau et le

Cégep de Victoriaville, accueilleront également sur scène une multitude

d’étudiants artistes talentueux et talentueuses pour faire briller la relève. Au

total, près d’une centaine de jeunes artistes, provenant d’une soixantaine de

cégeps et de collèges du Québec, se livreront sur scène et présenteront des

prestations en chant, en musique, en danse, en théâtre et en humour.

 

Elle regroupe les œuvres des étudiants inscrits au programme Arts visuels du

Cégep de Rimouski. Il s’agit d’une occasion de présenter le fruit de leur travail en

dehors des murs du collège.  Offert au Cégep de Rimouski depuis près de 60 ans,

le programme préuniversitaire Arts visuels a permis à des générations d’artistes

d’exposer leur talent partout dans la région.

L’actuelle exposition témoigne du parcours typique des élèves qui évoluent au

sein du programme où une approche pédagogique par projet est privilégiée pour

les cours d’atelier. Cette approche fournit un cadre à la fois théorique et

pratique dans lequel chacun acquiert, au fil des sessions, une variété de

connaissances et d’habiletés techniques.

Chaque trimestre successif permet aux étudiants de définir une vision toujours

plus personnelle de la création. En ce sens, chaque projet est le lieu d’un

positionnement, d’une prise de parole ou d’un geste signifiant qui les engage

progressivement dans le monde. Les œuvres de cette exposition incarnent cette

recherche profonde de sens.

Le lancement de l’exposition s’effectuera ce jeudi 12 mars, entre 16 h et 18 h, en

présence des jeunes et de leurs enseignants. À ce moment, le Cégep de Rimouski

annoncera les trois œuvres qui représenteront l’institution à l’Intercollégial

d’arts visuels, prévue du 1er au 3 mai, à Trois-Rivières.

https://can01.safelinks.protection.outlook.com/?url=https%3A%2F%2Fwww.solutions-emailing.com%2Fi%2F%3Fid%3DBsUvh2_2bsaEb6d9LllQDSjaAiBYLaB_2beGPbR8RHbAgoyTjB2Uccev5VRSghG7o0KJME8liO8nzS72zQYHXNua1wPvbNRRql1VJt8rm8pdZBaKdZx9mTYKUn2KyhDS2cSkfFByIELvMv08p9JWeBXdd4UdtEdButDhdwC4i4XVLLEgZ_2blB2yXX6g_3d_3d&data=05%7C02%7Cadastous%40lesoir.ca%7C40f03ab9b69548ff108808de7f510402%7Cbe5ad35b2f8546baa3cf24b096aa2c5d%7C0%7C0%7C639088183369120953%7CUnknown%7CTWFpbGZsb3d8eyJFbXB0eU1hcGkiOnRydWUsIlYiOiIwLjAuMDAwMCIsIlAiOiJXaW4zMiIsIkFOIjoiTWFpbCIsIldUIjoyfQ%3D%3D%7C80000%7C%7C%7C&sdata=dFhNwSiq%2Bva9D%2B9i8sb2Ds63lVELOt91lv9rAgcY250%3D&reserved=0


La production met en vedette les coauteurs Catherine-

Oksana Desjardins et Steven Lee Potvin, accompagnés

de Odile Gagné-Roy. L’œuvre retrace le peuplement

du Haut-Pays à la suite de la crise économique des

années 1930, puis la fermeture par l’État de 11 villages

gaspésiens dans les années 1970. Elle met aussi en

lumière la résistance populaire menée sous la bannière

des Opérations Dignité, portée notamment par le

leadership de trois curés diocésains.

Ce mouvement contribuera à mettre fin au projet de

fermeture de plus d’une centaine de villages. L’histoire

est racontée en paroles et en chansons, dans un récit à

la fois régional et universel. La pièce a déjà été

récompensée à deux reprises, remportant notamment

le prix Coup de cœur du public rimouskois en 2022 et

le prix Patrimoine Andrée-et-Richard-Lévesque en

2024, remis dans le cadre des prix Culture Bas-Saint-

Laurent. La réédition du texte, publiée par

Dramaturges Éditeurs, sera également disponible

à compter du 10 mars. 

Afin d’assurer une diffusion nationale de la pièce,

la compagnie Théâtre de l’Incroyable a été créée 

Après avoir connu du succès au Théâtre du Bic et

sur différentes scènes de l’Est-du-Québec au

cours des dernières années, la pièce L’incroyable

et ineffaçable histoire de Sainte-Dignité-de-

l’Avenir prendra l’affiche du 10 au 21 mars au

Théâtre Périscope, à Québec.

Annie Levasseur

L’incroyable et ineffaçable histoire de Sainte Dignité de l’Avenir » met en vedette les Rimouskois Catherine-Oksana Desjardins et
Steven Lee Potvin. (Photo courtoisie)

13
 L

e 
m

er
cr

ed
i 1

1 
m

ar
s 2

02
6 
ǀ L

e 
So

ir 

en 2025 et réunit pour l’occasion huit créateurs de

l’Est-du-Québec. Dans le cadre de la présentation à

Québec, une représentation spéciale réunira des

parlementaires le 18 mars, invités par la députée de

Rimouski, Maïté Blanchette-Vézina. La soirée,

qualifiée de transpartisane, sera suivie d’un échange.

La pièce sera jouée du 10 au 21 mars au Théâtre Périscope
 

« Sainte-Dignité-de-l’Avenir » prend l’affiche à Québec

« Le Dîner de cons » présenté
en décembre à Rimouski

 

La pièce de théâtre humoristique « Le Dîner de

cons » s’arrêtera à Rimouski, le 15 décembre

prochain, à la Salle Desjardins.

Olivier Therriault

Mise en scène par André Robitaille, le spectacle

regroupe met en vedette Laurent Paquin, Normand

D'Amour, René Simard, Pascale Montreuil, Gabrielle

Fontaine et Bernard Fortin. 

La mise en vente des billets s’effectuera ce mercredi

18 mars pour les membres de Spect’Art et ce jeudi 19

mars pour le grand public, à 12 h pour les deux jours,

au spectart.com, par téléphone au 418 724-0800 ou

directement aux guichets de la billetterie.

https://journallesoir.ca/2025/08/21/le-theatre-de-lincroyable-se-produira-a-quebec/
https://journallesoir.ca/2025/08/21/le-theatre-de-lincroyable-se-produira-a-quebec/
https://journallesoir.ca/2025/08/21/le-theatre-de-lincroyable-se-produira-a-quebec/


Le Club des 50 ans et plus de Saint-Pie X tiendra son

assemblée générale annuelle le vendredi 13 mars, à 15

h 15, au centre communautaire Saint-Pie X (boulevard

Arthur-Buies Est). Bienvenue aux membres. Pour

information : 418 724-2901

La prochaine conférence de la Société de généalogie

et d’histoire de Rimouski sera présentée par le

conférencier Éric Béliveau, le jeudi 12 mars, à 19 h 30,

à la salle de conférence de la bibliothèque Lisette-

Morin. Elle a pour titre Nous ne sommes pas que

Français! La surprenante diversité de nos ancêtres. 

 

La Ville de Rimouski annonce que la période

d’inscription pour la prochaine saison des camps

d’été, qui comprend le camp de jour et le camp

aquatique, commencera le 8 avril. Une partie des

places disponibles sera mise en ligne dès 8 h 15 et

une autre, à compter de 18 h, afin d’offrir plus de

flexibilité aux parents. L’inscription peut se faire en

ligne via son compte Sport-Plus ou par téléphone,

au 418 724-3157, le jour de l’inscription.

Le club local FADOQ Le Littoral de Rimouski (E089)

invite ses membres à participer à une activité de

quilles qui se tient tous les jeudis, de 10 h à 12 h,

jusqu'au 21 mai, au salon de quilles Vézina (3,50

$/partie). Composer le 418 725-4429 pour vous

inscrire. Les membres sont par ailleurs invités à

participer à une activité de jeux de cartes et de société

qui se tient les mardis, de 13 h 30 à 16 h, jusqu’au 19

mai (sauf le 3 mars et le 12 mai), au centre

communautaire Terrasse Arthur-Buies (387, rue des

Passereaux). Aucune inscription n'est requise, rendez-

vous sur place. Apportez votre carte FADOQ. 

L'heure du conte
La Ville de Rimouski invite les familles à participer à

l'heure du conte, présenté tous les samedis, de 10 h à

11 h, à la Bibliothèque Lisette-Morin, située sur la rue

de l'Évêché Est. Profitez d'un moment doux en

écoutant de courtes histoires, suivi d'un bricolage

facile. C'est gratuit!

RESPIR

Club des 50 ans et plus de Saint-
Rédempteur
Le Club des 50 ans et plus de Saint-Rédempteur

reprend ses cours de danse avec Aline Ratté, les

mardis, à 13 h 30, pour les débutants et à 14 h 45 pour

le niveau intermédiaire. Les mercredis, à 13 h 15, il y a

les cours de niveau avancé et des cours pour les

débutants à 14 h 30. Pour information : Gaétane au

418 562-5873.

info@lesoir.ca
CARNET DE CHEZ-NOUS

Pour publier une annonce dans le
Carnet de chez nous, envoyez votre
message au plus tard le jeudi avant la
parution du journal de la semaine
suivante à alevasseur@lesoir.ca 

Le Club Lions de Saint-Anaclet invite la population à

sa traditionnelle dégustation de fromages le samedi

21 mars, à 18 h 30, au centre communautaire Régis-

Saint-Laurent de Saint-Anaclet. Elle sera suivie du

populaire lip sync des membres Lions avec Claude

Gagnon à l’animation musicale. Les billets sont au

coût de 25 $. Vin et service de bar sur place. Pour

information ou pour vous procurer un billet : Josée

St-Laurent au 418 730-2079 ou Solange Cormier au

418 723-4000. Bienvenue à tous!

Le Club Richelieu de Rimouski-Est tiendra un souper

de crabe à volonté au bénéfice du Fonds d'aide Michel

Ouellet. Cet événement se tiendra le samedi 4 avril, à

18 h, au Centre Adhémar Saint-Laurent de Rimouski.

Le coût du billet pour cet événement est de 75 $. Pour

réserver vos billets : les membres du Club Richelieu

Rimouski-Est et plus spécialement René Laplante (514

913-6909) ou René L’Arrivée (418) 725-9274.

Un spectacle musical d’artistes locaux dans une

ambiance chaleureuse aura lieu à l’église de Saint-

Gabriel-de-Rimouski, le samedi 14 mars, à 19 h. Le

professionnalisme de la soirée est assuré par

Mégascène. Venez découvrir une vingtaine de

musiciens et chanteurs du Haut-Pays et des environs.

Une présentation de Jalbert et Pelletier,

déneigement/excavation. Billets en vente à l’épicerie

St-Laurent ou par téléphone au 418 798-4901 (15 $

par adulte et 5 $ par enfant). 

L'Accorderie de Rimouski-Neigette procède à des

séances d'accueil et d'inscription chaque 2e jeudi du

mois, à 18 h 30, ainsi que chaque dernier vendredi du

mois, à 13 h, de janvier à juin pour ensuite reprendre

en septembre. Veuillez réserver votre place, car elles

sont limitées pour chaque rencontre. Communiquez

avec nous par courriel au

info.rimouskineigette@accorderie.ca ou par

téléphone au 418 896-2896. Par la même occasion,

si vous désirez faire un don à notre organisme, vous

pouvez le faire par virement interac en utilisant ce

courriel : rimouski.neigette@accorderie.ca. 

Église en folie

Club des 50 ans et plus de Saint-Pie X

Souper de crabe 

Club Lions de Saint-Anaclet L'Accorderie de Rimouski-Neigette

Club FADOQ Le Littoral de Rimouski
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Société de généalogie et d’histoire de
Rimouski

Diabète BSL
Diabète BSL propose des cafés-rencontres sur le

diabète dans Rimouski-Neigette, La Mitis et La

Matapédia, jusqu’en juin. Pour ce mois-ci, ils se

tiendront tous à 13 h 30, le 17 mars, au centre

communautaire Ste-Agnès Nord de Rimouski, le 18

mars, au Club 50 + de Saint-Charles-Garnier, ainsi que

le 20 mars, au Club 50+ de Causapscal. Les cafés-

rencontres sont des moments de discussion et de

partage ouverts à tous, encadrés par l’équipe de

Diabète BSL. L’activité est gratuite, mais nous vous

invitons à réserver votre place pour aider

l’organisation. Vous pouvez vous inscrire au

www.diabetebsl.com ou par téléphone au 1-866-722-

4746.

Camps d’été Rimouski

Prenez note que l’organisme RESPIR

(Ressourcement spirituel de Rimouski) a changé de

numéro de téléphone. Vous pouvez nous rejoindre

au 581 672-1298, du lundi au vendredi, entre 13 h

30 et 17 h. L’atelier Aujourd’hui je vis heureux avec

la méthode R.C.R. (Réinitialisation des croyances

restrictives) offert par Gervais St-Laurent et Ghinos

Lepage est prévu le samedi 25 avril, de 9 h 30 à 16 h,

à la salle A-101 du Grand Séminaire. Vous pouvez

vous inscrire auprès de RESPIR. Les rencontres du

club de lecture se tiennent le 2  mercredi de chaque

mois, au bureau de RESPIR (B-121 du Grand

Séminaire), de 13 h 30 à 15 h. Des séances de

méditation ont lieu tous les lundis, à 16 h 30, à

l’ancienne chapelle du Grand Séminaire. L’activité

est gratuite pour les membres de RESPIR.

e

Alcooliques Anonymes 
Des rencontres ont lieu tous les jours soit en présentiel

ou en mode virtuel sur la plateforme ZOOM.

https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
https://online.fliphtml5.com/lesoir/rtng/#p=16
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AVIS ET
EMPLOI
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À la mémoire
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Quand le deuil devient un chemin de lumière

Le deuil est souvent associé à la douleur et au manque.
Pourtant, derrière cette épreuve se cache parfois un
passage vers une transformation profonde, une occasion
de redéfinir ce qui compte vraiment et de redécouvrir la
force des liens humains.

Perdre quelqu’un ou quelque chose qui nous est cher bouleverse
inévitablement notre vie. Le deuil peut nous donner l’impression que
tout s’arrête, que le temps se suspend dans l’absence. Mais avec le
temps, il peut aussi devenir un chemin inattendu vers la guérison et
la compréhension.

Le deuil nous rappelle à quel point nous avons aimé. La peine que
l’on ressent est, en réalité, le reflet de l’importance qu’avait cette
personne, ce moment ou ce rêve dans notre existence. Derrière la
tristesse se cache une histoire d’amour, d’attachement et de
souvenirs précieux.

Peu à peu, le regard change. Les souvenirs qui faisaient pleurer
commencent à faire sourire. On se surprend à parler de la personne
disparue avec tendresse plutôt qu’avec douleur. Le deuil n’efface pas
l’absence, mais il transforme la relation que nous entretenons avec
elle. Ceux qui partent continuent souvent de vivre à travers nos
gestes, nos valeurs et les traces qu’ils ont laissées dans nos vies.

Et si le deuil était, finalement, une manière de continuer à aimer
autrement ? Une façon de porter en soi ce qui a été beau, et de
laisser cet amour éclairer le chemin qui reste à parcourir.
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ESPACE JEUX
Sudoku #1

7 8 5

1 7 8

9 2 7

8 2 5 3 1

1 4 7 8 6

2 5 3 1 6

2 5

4 7

6 8 5 9 1

Sudoku #2

8 5 7 9

4 8 7

7 1 2 9

9 5 8 7 2

2 6 1

2 4 6

7 5 8

5 8 1

5 3 1 7 9

Solution #1

786592431

431678259

592431678

867925314

314786592

925314786

259143867

143867925

678259143

Solution #2

685317924

294658731

371249865

956831472

742965183

813724596

127496358

469583217

538172649
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aux médias. Selon ce dernier, les sentiers

fédérées, quads et motoneiges, sont arrivés

après la création des zecs en 1978, sans

considérer leur vocation.

« Une partie des droits d’immatriculation payés

par les motoneigistes financent des opérations

de la Fédération des clubs de motoneigistes du

Québec (FCMQ), qui bénéficie d’un revenu

récurrent. Alors que les zecs appliquent le

modèle de l’utilisateur – payeur. Pourquoi

parler de double tarification ? », s’interroge

celui qui souhaite un partage des coûts et des

responsabilités, comme dans l’entente avec la

Fédération québécoise des clubs quads.

Payer pour circuler

Des pourparlers sont en cours avec la

Fédération Québécoise des Motos Hors-Route.

« Ces discussions sont très positives, ainsi 

L‘incompréhension succède à la colère chez le
président des 63 zecs, à la suite des propos du
candidat à la direction de la CAQ, Bernard
Drainville.

Celui-ci blâme les gestionnaires bénévoles de

ces territoires fauniques, d’imposer une

double tarification aux motoneigistes de

passage, hors des sentiers fédérés, tout en

souhaitant que le Règlement des zecs soit

modifié pour exempter les motoneigistes de

payer.

« Cette exemption porterait une atteinte

directe à l’autofinancement de nos zecs.

Retirer ces revenus menacerait leur viabilité et

l’accès au territoire serait en péril. On perdrait

le contrôle obligatoire d’une zone

d’exploitation contrôlée », affirme en

substance le président de ZECs Québec,

Guillaume Ouellet, dans un long communiqué 
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Droits de circulation dans les zecs :
Drainville fait fausse route

qu’avec d’autres partenaires. Mais demeurent

très difficiles depuis trois ans avec la FCMQ,

avec qui nous souhaitons un réel partenariat.

D’autant, affirme Ouellet, que Québec

installera des pancartes pour prévenir les

utilisateurs que des droits de circulation sont à

payer en circulant sur une zec.

Le président des 63 zecs souhaite une entente

cadre entre une zec et des clubs. « La FCMQ

décourage ses membres de conclure des

ententes locales. Nous avons des écrits qui le

prouvent. C’est très frustrant», estime

Guillaume Ouellet.

Rendez-Vous 
Nature : pour 
suivre l’actualité

Le président du Réseau Zec, Guillaume Ouellet, souhaite une entente cadre entre les zecs et les clubs de motoneigiste. (Photo courtoisie)



« Encore une fois, nos athlètes ont vécu une expérience

inoubliable », a résumé la cheffe de délégation,

Christine Gardner, au terme de la compétition. Elle a

également salué le travail du comité organisateur et

des bénévoles ayant contribué au succès de

l’événement.

Les athlètes féminines se sont particulièrement

illustrées en curling, en patinage de vitesse et en

patinage artistique. L’équipe féminine de curling a aussi

remporté une médaille d’argent historique, saluée par

la délégation. L’une de ses joueuses, Delphine Bélanger,

de Rivière-du-Loup, a d’ailleurs mené l’entrée officielle

de l’Est-du-Québec en portant le drapeau régional lors

de la cérémonie de clôture des Jeux de Blainville.

« Je suis vraiment heureuse, c’est un honneur pour moi

de représenter tous les autres athlètes », a-t-elle

mentionné dans un communiqué de presse.
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Jeux du Québec : les filles ont mené l’Est-du-Québec à Blainville

 L’Est-du-Québec quitte la 60e Finale des  Jeux

du Québec, présentée à Blainville, avec

plusieurs performances remarquées,

notamment chez les filles, qui a dominé la

récolte régionale de cinq médailles.

Océane Beaulieu et Stella-Rose Cyr ont remporté trois des cinq médailles de l’Est aux Jeux du Québec 2026. (Photo courtoisie)

Olivier Therriault

En patinage de vitesse, Océane Beaulieu, de Matane,

est montée deux fois sur le podium dans la catégorie

des 13 ans. Elle a remporté l’argent au 1 500 mètres et

le bronze au 1 000 mètres, en plus de terminer 

quatrième au 500 mètres. Chez les 14 ans, Stella-

Rose Cyr, d’Amqui, a décroché l’argent au 500

mètres, tandis que Lily-Rose Fortin, de Matane, a

également obtenu l’argent en patinage artistique.

https://journallesoir.ca/2026/03/07/jeux-du-quebec-medaille-historique-en-curling-gagnee-par-lest/#:~:text=L'Est-du-Qu%C3%A9bec%20a%20termin%C3%A9%20la%2060e%20Finale,remport%C3%A9e%20en%20tennis%20de%20table.
https://journallesoir.ca/2026/03/07/jeux-du-quebec-medaille-historique-en-curling-gagnee-par-lest/#:~:text=L'Est-du-Qu%C3%A9bec%20a%20termin%C3%A9%20la%2060e%20Finale,remport%C3%A9e%20en%20tennis%20de%20table.
https://journallesoir.ca/2024/09/24/offre-dachat-pour-le-club-de-curling-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/03/08/jeux-du-quebec-les-filles-menent-la-recolte-de-lest/
https://journallesoir.ca/2026/03/08/jeux-du-quebec-les-filles-menent-la-recolte-de-lest/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2026/01/17/record-absolu-pour-endurance-hockey-rimouski/
https://journallesoir.ca/2024/09/24/offre-dachat-pour-le-club-de-curling-rimouski/
https://journallesoir.ca/2024/09/24/offre-dachat-pour-le-club-de-curling-rimouski/
https://journallesoir.ca/2024/09/24/offre-dachat-pour-le-club-de-curling-rimouski/
https://journallesoir.ca/2024/09/24/offre-dachat-pour-le-club-de-curling-rimouski/
https://journallesoir.ca/2024/09/24/offre-dachat-pour-le-club-de-curling-rimouski/
https://journallesoir.ca/2024/09/24/offre-dachat-pour-le-club-de-curling-rimouski/


Après avoir remporté les deux premières rencontre de la série, tout est à recommencer pour le Bar

Laser de Causapscal en finale de la Ligue de hockey senior de l’Est-du-Québec. 

Matane et Causapscal à égalité

M18 AAA : Boulet est champion

Les inscriptions pour la prochaine saison de baseball sont commencées. (Photo courtoisie)

Les Castors Côté Automobiles ont marqué à trois reprises en première période, samedi dernier (7 mars),  en

route vers un gain de 4-2, dans le quatrième affrontement disputé au Centre sportif Gérard-Duchaine de

Causapscal. Cette défaite s’ajoute à celle encaissé la veille, à Matane. La série 4 de 7 est maintenant à égalité

2-2. La 5e rencontre se tiendra maintenant ce vendredi 13 mars, à 20 h 30, au Colisée Béton Provincial de

Matane, tandis que le 6e match aura lieu, ce samedi 14 mars à la même heure, à Causapscal. 
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Il a été à la tête de l’équipe pendant 15 de ses 31

saisons au sein de la LHJMQ. Jusqu’à tout

récemment, monsieur Martin faisait encore partie

des administrateurs de l’équipe. 

En compagnie de l’adjointe aux opérations, Annie

Desaulniers, il demeurait le seul membre de

l’organisation à avoir été associé à l’Océanic depuis

sa première saison, en 1995-1996, ce qui lui a

permis de gravir sur nom sur les trois coupes du

Président et la Coupe Memorial remportées par

Rimouski.

Dans le cadre de son 30e anniversaire, l’an dernier,

l’organisation lui a rendu hommage afin de

souligner son implication et sa grande contribution

à ses succès au fil des années. Encore aujourd’hui, il

s’agissait comme mentor pour plusieurs membres

de la direction actuelle de l’Océanic.

En plus de sa longue carrière dans le milieu des

affaires à Rimouski, Henri Martin a été l’un des

membres fondateurs du Club de golf Val-Neigette.

Ex-président de l’Océanic :
Henri Martin n’est plus
 L’ex-président du conseil d’administration de

l’Océanic, Henri Martin, est décédé dans la

nuit du 10 mars à l’âge de 85 ans.

Olivier Therriault

L’ex-président de l’Océanic, Henri Martin (Photo courtoisie)

Charles-Étienne Boulet vient de réaliser tout un

exploit en remportant le championnat des

marqueurs dans la Ligue de développement du

hockey M18 AAA du Québec.

Olivier Therriault

Le Rimouskois de 17 ans a complété une saison

inoubliable avec sa récolte de 63 points, dont 34 buts,

en 42 parties avec les Albatros du Collège Notre-Dame

à Rivière-du-Loup.

Cette production surpasse celle de l’an dernier, alors

qu’il a amassé 32 points, dont 18 buts, aussi en 42

match. Il a marqué à trois reprises en cinq matchs lors

des séries éliminatoires.

Plutôt en février, Boulet a fait son entrée dans le livre

d’histoire des Albatros. Il détient désormais les records

du plus grand nombre de buts inscrits en une seule

saison, du plus grand nombre de buts en carrière chez

les Albatros et du joueur ayant disputé le plus grand

nombre de rencontres dans l’histoire de l’équipe.

Ignoré au repêchage de 2024 dans la LHJMQ, le fils de

Pierre-Luc Boulet et d’Annie Bonenfant a finalement

été sélectionné un an plus tard par les Huskies de

Rouyn-Noranda. Boulet a disputé quatre parties, cette

saison, dans le circuit Cecchini. Il a été blanchi de la

feuille de pointage.

Balayés au premier tour des séries éliminatoires, les

Albatros disputeront la ronde de la seconde chance.

Le directeur général de la Ligue de hockey M18 AAA du Québec,
Yanick Gagné, en compagnie de Charles-Étienne Boulet. (Photo
courtoisie)

https://journallesoir.ca/2026/03/07/hockey-senior-matane-retrecie-lecart-contre-causapscal/
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
http://contests.chl.ca/LCH50vote
https://journallesoir.ca/2025/06/07/charles-etienne-boulet-na-pas-ete-ignore-cette-fois/
https://journallesoir.ca/2025/06/07/charles-etienne-boulet-na-pas-ete-ignore-cette-fois/
https://journallesoir.ca/2025/06/07/charles-etienne-boulet-na-pas-ete-ignore-cette-fois/
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Pratiquement éliminé des séries à la suite de la

victoire de dimanche dernier des Olympiques de

Gatineau, l’Océanic entend finir la saison

régulière sur une bonne note, par respect pour

ses partisans et pour ses trois joueurs de 20 ans

qui seront honorés avant le match de jeudi.

Finir sur une bonne note en respect pour les partisans

Joël Perrault  (Photo Le Soir.ca-Annie Levasseur)

L’OCÉANIC DE RIMOUSKI

Les hommes de Joël Perrault complètent leur saison

locale avec un programme double face aux Huskies de

Rouyn-Noranda. Il sera finalement disputé ce jeudi 12

et ce vendredi 13 mars, à 19 h et 18 h au Colisée

Financière Sun Life, en raison de la tempête de neige

qui a sévit, mercredi, sur le Bas-Saint-Laurent.

« Il y avait une lourdeur dans la chambre, lundi. Comme

joueur tu ne veux pas admettre que tes chances de

participer aux séries sont pratiquement terminées. On

se doit de terminer la saison devant nos partisans avec

un effort qui va nous rendre fiers. Nos partisans nous

soutiennent malgré la série de défaites. Il y avait un

autobus plein de partisans en fin de semaine dernière à

Sherbrooke. Nous sommes très reconnaissants du

soutien de nos fans », indique l’entraîneur-chef de

l’Océanic.

Le coach mentionne une autre bonne raison pour ses

joueurs de se défoncer, rendre hommage aux 20 ans 

 

Alexandre D’Astous
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Pour Joël Perrault, Mathys Dubé est ressorti du lot haut la main, parmi ses joueurs, depuis les Fêtes.  (Photo courtoisie Iften Redjah)

Les jeunes en évaluationÉmile Duquet, Luke Patterson et Olivier Théberge qui

n’ont pas ménagé les efforts pour aider l’équipe et

leurs jeunes coéquipiers et qui amorcent leur dernier

tour de piste dans la LHJMQ.

« Nous avons deux gars de plus de 250 matchs en

carrière (Duquet et Patterson) qui ont tout donné. Je

ne voudrais même pas me mettre dans leurs souliers

pour voir comment ils se sentent dans la situation où

nous sommes. Sans oublier Olivier Théberge qui s’est

dévoué corps et âme pour nous pendant trois ans.

C’est triste de les voir terminer leur carrière junior

dans la situation actuelle », commente Joël Perrault.

Joël Perrault indique que les cinq derniers matchs

vont servir à poursuivre l’évaluation des jeunes en

vue de la saison prochaine.

« Ça s’applique à tous les joueurs de l’équipe, à part

Mathys Dubé qui est un candidat pour revenir

comme 20 ans. Tous les autres sont en évaluation.

Mathys est celui qui a ressorti du lot haut la main par

rapport aux autres joueurs de l’équipe depuis le

retour des Fêtes et je lui lève mon chapeau. Tous les

autres ont des choses à nous prouver jusqu’à la fin ».
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